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94. EXPLICATION DE LA PARABOLE DE L’IVRAIE 
(MT. 13:36-43) 

 
Voir le préambule à la parabole du semeur (Mt. 13:1-10), étude n° 86. 

Ces explications données par Jésus ont été incorporées dans l'analyse de la parabole elle-même (Mt. 13:36-43), 
étude n° 91. 

  
MATTHIEU 

13 
36. Alors il renvoya la foule, et entra dans la maison. Ses disciples s’approchèrent de lui, et 
dirent : Explique-nous la parabole de l’ivraie du champ. 
37. Il répondit : Celui qui sème la bonne semence, c’est le Fils de l’homme ; 
38. le champ, c’est le monde ; la bonne semence, ce sont les fils du royaume ; l’ivraie, ce 
sont les fils du malin ; 
39. l’ennemi qui l’a semée, c’est le diable ; la moisson, c’est la fin du monde ; les 
moissonneurs, ce sont les anges. 
40. Or, comme on arrache l’ivraie et qu’on la jette au feu, il en sera de même à la fin du 
monde. 
41. Le Fils de l’homme enverra ses anges, qui arracheront de son royaume tous les 
scandales et ceux qui commettent l’iniquité ; 
42. et ils les jetteront dans la fournaise ardente, où il y aura des pleurs et des grincements 
de dents. 
43. Alors les justes resplendiront comme le soleil dans le royaume de leur Père. Que celui 
qui a des oreilles pour entendre, entende. 
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• Mt. 13:36 “Alors il renvoya la foule, et entra dans la maison. Ses disciples s’approchèrent de lui, et dirent : 

Explique-nous la parabole de l’ivraie du champ.” :  
Cette “maison”, mentionnée en Mt. 13:1, est sans doute celle de Pierre à Capernaüm. 
Le tableau suivant met en parallèle la parabole elle-même et les explications données par Jésus (Mt. 13) : 
 

24. Il leur proposa une autre parabole, et il dit :  
Le royaume des cieux est semblable à un homme qui a 
semé une bonne semence dans son champ. 
 
 
 
25. Mais, pendant que les gens dormaient, son ennemi vint, 
sema de l’ivraie parmi le blé, et s’en alla. 
26. Lorsque l’herbe eut poussé et donné du fruit l’ivraie 
parut aussi. 
27. Les serviteurs du maître de la maison vinrent lui dire : 
Seigneur, n’as-tu pas semé une bonne semence dans ton 
champ ? D’où vient donc qu’il y a de l’ivraie ? 
28. Il leur répondit : C’est un ennemi qui a fait cela. Et les 
serviteurs lui dirent : Veux-tu que nous allions l’arracher ? 
29. Non, dit-il, de peur qu’en arrachant l’ivraie, vous ne 
déraciniez en même temps le blé. 
30. Laissez croître ensemble l’un et l’autre jusqu’à la 
moisson, et, à l’époque de la moisson, je dirai aux 
moissonneurs : 
 Arrachez d’abord l’ivraie, et liez-là en gerbes  
 
 
 
 
pour la brûler, 
 
mais amassez le blé dans mon grenier. 

 
37. … Celui qui sème la bonne semence, c’est le Fils de 
l’homme ; 
38. le champ, c’est le monde ; la bonne semence, ce sont 
les fils du royaume ;  
l’ivraie, ce sont les fils du malin ; 
39. l’ennemi qui l’a semée, c’est le diable ;  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
la moisson, c’est la fin du monde ;  
les moissonneurs, ce sont les anges. 
 
40. Or, comme on arrache l’ivraie et qu’on la jette au feu, il 
en sera de même à la fin du monde. 
41. Le Fils de l’homme enverra ses anges, qui 
arracheront de son royaume tous les scandales et ceux qui 
commettent l’iniquité ;  
42. et ils les jetteront dans la fournaise ardente, où il y 
aura des pleurs et des grincements de dents. 
43. Alors les justes resplendiront comme le soleil dans le 
royaume de leur Père.  
Que celui qui a des oreilles pour entendre entende. 

 
• Mt. 13:37  “Il répondit : Celui qui sème la bonne semence, c’est le Fils de l'homme ; 

…” : 
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Dans la bouche de Jésus, le titre “Fils de l'homme” fait allusion au songe messianique de Daniel, et désigne 

en premier lieu Jésus-Christ, le Messie qui récapitule en lui-même l'humanité issue d'Adam. Sur la notion de 
“Fils de l'homme” voir l'étude n° 25. 

Par extension, le titre désigne tout homme utilisé par Dieu pour proclamer le conseil de Dieu. Un tel 
homme est en effet inspiré par l'Esprit de Christ qui animait les prophètes de l'AT (1 P. 1:11, 1 Cor. 10:4).  

 
Le “semeur” de cette parabole est avant tout Jésus-Christ lors de sa première venue. Jésus récapitule en lui-

même tous les “semeurs” du passé et du futur. 
 
Jésus sait qui il est ! Il connaît la portée de son œuvre : il va engendrer une moisson à sa ressemblance ! Ce 

seront des humains, des fils et des filles de Dieu. 
 
• Mt. 13:38a “…le champ, c’est le monde ; …” :  
Le “champ” n’est donc pas l'Assemblée se réclamant du Nom de Dieu, mais l'Assemblée est comme une 

semence dans le monde, où elle doit refléter la Vie et apporter la Lumière.  
Pour un phare, le monde est l'étendue qui peut être atteinte par ses rayons lumineux. 
 
• Mt. 13:38b  “… la bonne semence, ce sont les fils du royaume ; …” :  
Ces “fils” sont ici les Elus, le sel de la terre, le chandelier alimenté par l'Huile de l'Onction.  
Cette semence vivante est dispersée peu à peu dans le monde entier tout au long des siècles : cela a 

commencé avec la descendance de Seth, puis il y a eu Israël, qui devait être la lumière du monde, et cela se 
poursuit avec  l'Eglise tirée des Nations.   

Tous ces individus sont nés de la Parole de leur heure, sinon ils seraient des graines mortes, privées du 
Germe de Vie. 

 
Mais ces élus ne sont pas encore la Parole ; ils sont tous testés ici-bas dans l’adversité, mis de leur vivant “en 

terre” là où la pulpe charnelle excédentaire doit disparaître, être circoncise (cf. Rom. 2:29). 
Rom. 2:29 “Mais le Juif, c'est celui qui l'est intérieurement ; et la circoncision, c'est celle du cœur, 
selon l'esprit et non selon la lettre. La louange de ce Juif ne vient pas des hommes, mais de Dieu.” 
Col. 2:11 “Et c'est en Christ que vous avez été circoncis d'une circoncision que la main n'a pas faite, 
mais de la circoncision de Christ, qui consiste dans le dépouillement du corps de la chair …” 

 
• Mt. 13:38c  “… l’ivraie, ce sont les fils du Malin ; …” : 
Ce sont des humains. Ils sont nés du verbe du Serpent. 

Jn. 8:44 “Vous avez pour Père le diable, et vous voulez accomplir les désirs de votre Père. Il a été 
meurtrier dès le commencement, et il ne s’est pas tenu dans la vérité, parce que la vérité n’est pas en lui. 
Lorsqu’il profère le mensonge, ses paroles viennent de lui-même car il est menteur et le père du 
mensonge.” 

 
Il n’est pas étonnant que les croyants soient persécutés par la “synagogue de Satan” (Ap. 2:9) ! Cela a été 

vrai dès la chute avec la mort d'Abel, puis tout au long de l'histoire d'Israël, puis tout au long de l'histoire du 
christianisme. 

 
• Mt. 13:39 “… l’ennemi qui l’a semée, c’est le diable ; la moisson, c’est la fin du monde 

(ou plutôt : “la fin de l'âge”) ; les moissonneurs, ce sont les anges.” :  
Les principes spirituels révélés successivement dans les paraboles (et dans les lettres aux 7 églises de l'Ap.) 

se manifestent jusqu’à la fin des temps, et aussi à la fin de chaque phase intermédiaire (par exemple juste 
avant le Déluge, ou juste avant la déportation à Babylone, ou juste avant la ruine de Jérusalem en l’an 70). 

Voir les commentaires sur la parabole elle-même, étude n° 91. 
 
• Mt. 13:40 “Or, comme on arrache l’ivraie et qu’on la jette au feu, il en sera de même à 

la fin du monde.” : 
L’ivraie est écartée et rassemblée au moment crucial où son fruit ne doit surtout pas être mélangé au blé qu'il a 

côtoyé jusque là.  
A cause des élus, les temps sont raccourcis (Mt. 24:22). 
 
• Mt. 13:41 “Le Fils de l’homme enverra ses anges, qui arracheront de son royaume tous 

les scandales et ceux qui commettent l’iniquité ; …” :  
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a) La prédication de “messagers” inspirés par l'Esprit de Christ marquera d'un signe sombre, à leur insu, les 

hommes religieux qui auront été des “scandales”, des pièges avec un appât, camouflés et tendus en travers 
du chemin par l'ennemi contre leurs semblables. 

Ces “pièges” sont des individus considérés comme des croyants. 
 
b) “L'iniquité” est la violation, consciente ou non, de la loi divine. L'homme naturel détecte les violations de 

la seconde Table de la Loi (elle énonce ce qui est dû aux autres), mais il ne détecte pas les violations de la 
première Table (elle énonce ce qui est dû à Dieu) sauf si elles sont grossières. 

Les pharisiens ne soupçonnaient pas qu'ils étaient les fils du diable (Jn. 8:44 précité) ! 
 
c) Dans le langage imagé des paraboles, les “anges” ou “messagers” désignent ici à la fois ; 

• des porteurs, célestes ou humains, du message de Dieu : celui qui les rejette se condamne ; 
• des agents, célestes ou non, qui exécutent la condamnation : un ange mensonger (1 R. 22:21-23), des 

évènements (un fléau, une épidémie, une invasion de sauterelles ou d’armées ennemies) peuvent être des 
anges destructeurs. 

Prov. 16:14 “La fureur du roi est un messager de mort …” 
 
• Mt. 13:42 “… et ils les jetteront dans la fournaise ardente (ou : de feu), où il y aura des 

pleurs et des grincements de dents.” :  
a) “La fournaise ardente” est l'image d'un châtiment violent qui consume tout l'être. 
“Les pleurs” sont suscités par l'angoisse et les remords.  
“Les grincements de dents” reflètent plus d’un ressentiment contre Dieu que du désespoir de l'avoir 

méprisé et offensé. 
 
Pour Israël, tout cela deviendra réalité à partir de l'an 70.  
  
b) Pour Israël, il ne s’agit pas d’une description de leur destin éternel, mais des jugements terrestres 

épouvantables qui vont les frapper avec une dispersion loin du Temple qui dure encore aujourd’hui. 
Les armées romaines ont été les anges moissonneurs de la colère de Dieu. 
 

La “fournaise de feu” est appelée ailleurs le  “feu de la géhenne” : la “géhenne”, vallée proche de 
Jérusalem, était un lieu d'impureté, de malédiction, de honte et de destruction. Le feu de cultes impies y avait 
brûlé, et des immondices y pourrissaient.  

• Il ne faut pas voir dans  cette image la description d'un enfer qui ressemblerait beaucoup à celui 
imaginé par tous les peuples païens, et qu'une partie de l'église a repris à son compte sous l'influence 
grecque.  

• C'est à tort que le mot “Hadès” dans la Bible a été traduit “enfer”. Le hadès est la traduction grecque 
du mot hébreu “shéol” qui signifie “le séjour des morts, la tombe”, sans autre précision, avec ce que 
cela recèle de mystères. 

• Babylone avait été une “fosse” pour le royaume de Juda envoyé en exil (Zac. 9:11). 
 

c) Pour l'église infidèle issue des Nations, le feu sera celui d'une détresse intérieure accompagnant une prise 
de conscience soudaine et trop tardive de la vérité. 

• Ce sera aussi la destruction de ses structures visibles (issue de la “chair”). La “Prostituée” sera 
détruite par ceux qu'elle croyait contrôler (Ap. 17:16). Satan se dévore lui-même. 

• C'est à l'occasion de cette tragédie que les vierges folles frapperont en vain à la Porte pour avoir de 
l'aide. Le silence du ciel vaudra un discours : “Je ne vous connais pas”. Le même silence a répondu à 
l'Assemblée juive quand elle a imploré l'aide de l'Eternel en l'an 70, alors que l'armée de Titus encerclait 
et affamait Jérusalem. 

 
d) La Parole faite chair a été crucifiée hors de Jérusalem.  
En conséquence, les coupables seront donc chassés à leur tour loin de la Ville. 
 
• Mt. 13:43a “Alors les justes resplendiront comme le soleil dans le royaume de leur 

Père.” : 
“Les justes”  sont les élus, la “bonne semence” semée au cours des siècles. 
Etant “fils de la Lumière”, ils “resplendiront” (1 Thes. 5:5, 2 Cor. 3:18) avec des éclats inconnus du monde 

naturel. 
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1 Jn. 3:1 “Bien-aimés, nous sommes maintenant enfants de Dieu, et ce que nous serons n'a pas encore 

été manifesté ; mais nous savons que, lorsque cela sera manifesté, nous serons semblables à lui, parce 
que nous le verrons tel qu'il est.” 

 
• Mt. 13:43b “Que celui qui a des oreilles pour entendre, entende.” :   
Ce refrain menaçant a souvent été répété par Jésus devant Israël (Mt. 11:15, 13:9, 13:43), et il s’applique donc 

aussi à l’église des Nations.  
La même mise en garde est plusieurs fois répétée dans les épîtres aux 7 églises d'Asie mentionnées dans 

l'Apocalypse :  
Ap. 2:7 “Que celui qui a des oreilles entende ce que l’Esprit dit aux églises.” (= Ap. 2:11,17,29 ; 

3:6,13,22). 
 
Les v. 37 à 43 sont analysés en détail dans l'étude n° 91 de la parabole elle-même (Mt. 13:36-43). 
 

___________ 


